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Maïs il avoit été abfenc pendant dix ans , difcnt Ici

Diredeurs. D'abord
, fi cette raifbn vous paroiiloit

pcrcmptoirc contre M. l'Evêque de Québec, pour-
quoi rainalFer cet amas de faulFes imputations, qui
ne peut que rendre votre conduite à fon égard plus
odieufe, au lieu de la judificr.^ C'ed , dites-vous ,que de la part de nos Adverfaircs , on avoit fait lel
plus grands éloges

, des fcrvices rendus aux JVlifllons
par M. l'J vcquc de Québec; ôc cet endroit avoit
paru faire imprellion fur le Public, on le conçoit bien •

mais étoit-ce pour vous une rai/bn de nier ou d'affoi-
biir ces ferviccs ôc ce.s bicnfiits, s'ils étoient réels?
Eft-ce par une nouvelle injufticc que vous prétendez
vous purger des anciennes? Que ne difiez-vous que
M. TEveique de Québec avoit, il eft vrai, confacré
fes veilles & employé une partie de fes biens pour ks
Millions, qu'elles lui dévoient prefque tout; mais
que dix ans d'ablcncc avoient eiîàcé tous ces fcrvices
avoicnt difpenfé le Séminaire, ou lui avoient interdit
de marquer fa reconnoilfance à M. l'Evefque de
Québec , ou plutôt de rendre juftice à ks droits l II

y auroit un reproche de moins à vous faire. Il fau-
droit pourtant ajouter, les Diredeurs le fçavent, &
toute la conduite de M. TEvêque de Québec l'a fait

aiïez connoître , que c'étoit pour l'avantage feul du
Séminaire qu'il reclamoit Ces droits.

Mais comment les Diredeurs ofent - ils alléguer
contre M. TEvêque de Québec cette abfence de d'iK

ans l On ne leur dira pas que de la date de leur rccon-
noiifance à celle de Texclufion, à peine y a-t-il neuf
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